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A cette BMW 3l8is oussi ogressive d'ospect
que sur le plon commerciol, comment ne pos opposer en priorité

les deux modèles froncois susceotibles dé lui donner
réellement lo réplique, à sovoir lo Peugeot 405 Mil6 dons so
dernière version à roues de 15 pouces et lo Renoult 2l TXl,

toute fière de ses récentes douze soupopes ?

IÂÏECH'I,oUE
Digns ieprésentanto de la têchni-

que d6s rouss arière motdcEs'
-genle totalsment disparu en
France à l'exception de la prcsque
défunte 505- la BMW 318 is se
retrcuv€ ên lace d6 deux tmctions
avânÎ,la Renault 21 TXI {moteur lon-
gitudinal) et la Psugeot 405 Mit6
(motgut trênsvercal), Deux des mo-
leurc, lo ElVlW et lo Peugeot. peu.
vent êûe fers de lêurs quâtr€ sou.
papes pai cylindre gt de leurs deux
arbres â câmes en lêt€, landis qug la
Renâult 2l æ contente de douze
soupapes (deux admission st une
échappemant par cylindre) et aussi
d'un seula|bre à cames €n tête,

Plus écononomique, la solution
des trois soupâpes améliore les
conditions de remplissage mais li-
rnrle sans doute le moteur dans les
hauis règrmes en ce quiconceme le
balayage. El il est vrai qoe si l'on
compare les tro s puissances spécili-
ques, la 21 se lrolve la moins bien
placée avec 70ch/litre. alo6 que la
8l'rw monteiusqu'à 76 ch/litre et la

Peug€ot à 84 chllitro, valôur très
sùpé eure à la moyenne, Les trois
groupes soit alimentés par injoction
el som tous lrois contrôlés pat une
cgntrâle de gestion,

Lâ bofte cinq vh6ssês 6st mécani.
que dans lès trois câs. la 405 étant
montée cou( avec 32,5 km/h.êux
1 0mtr/mn, contrc 33 km/h poui la
BIVW (étonnamment courte pour
une all€mands) 6t 34 km/h pour la
R6nault 21.

Les susponsions sont à qualrc
rcues indépondantes chez BÀ,4W el
Peugeot el à essiêu arrièro de tor-
sion sur lâ Renault. En rcvanche,
nous trouvons qua1rc disques venti
lés à l'avânt sùr lês trois rivales, la
seule 4O5 bénéliciant d un ântiblo-
cage ên série et le supplément de-
mândé sur lâ 21 6tânt pârliculière-
menl élevé, Les dircctions sont as-
sistées en séri€ (d6muhiplication vâ-
iable sur la BMWI

Les poids sont voisins, l'allemânde
&ânt lâ plus l6gère (4,32 mètres de
long) et la Renault la plus lourde
(4,53 mètres). Les Cx sont toulefois
lrès ditiéfenrs,la 405 alignant 0,301a

21 0,32 er la BIIW 0,35, c6 qli
traduit son àge, à sâvoi sept ans,,,

LES
PENFONilÂNCEg
La 405 lvilô pr€nd nottom€nt

l'ascendam sur ses vâles en ce qui
concome la vhesse de pointe. Elle
est plus rapide de Skm^ que la 21
et de I km/h que la BlVlW. En noryo-
sité, la Polgoot est égalsmont sn
tète, suivie par Iallemande puis par
la 21. Elle est la s€ule à passer sous
la frontière des 30 secondos alx
1 000 mètres.

lvlais la Ben8uh pr6nd sa rcvanche
côté so0plesse, Elle devance dans
l'odre la 405 €t la 318 is, sauf dâns
les repds€s sur l€s intomédiaires où
la Peugeot lvli 16 pâruient à r€pren-
dre le dessus,

Indépendâmment des chitftes, les
motsuB de la 405 6t de la 318 sê
détachent d6 c€luido la 21, par leur
vivacité dans lss montéss €n régime
et leur allégresse générale. cette
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LIS PIRTORMÀNCIS

REPRISES
Dspu s 50 km/h en a" : aoo m (s)

1 0oo m (s)
Oôp06 50 km/h en 5": 4OO m 6) 19,2

1 oao m 6)
Dê 30à r4okm/hen 5r (s)
De 30à 120km/h  6n  5 ! (s )  15 ,6

En a" {s)
En 3'(sl 6,9 6,3

auronomi€ (rd) 40o 5ol 450
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LES PRIX
405 Mr16 2r rxl

lF) 126 900 145 31O
FuÉsâncô âdfriôisrd va {cv)
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Io gMW dont h

Cê,tê æth iqe, h

405 o su topidenanl

ploce ou soleil. Êk

gaieté nost dailleuls pas sans ss
r€trouv$ dans le domains dss déci-
b6ls, la 4Ob donûiifi plutôt dans lss
aigus ol la 318 dans les graves, âu
détdment de lâ bonne audition de la
râdio à grande vitesse. Pow son
compte, la 21 ost plus discrète.

Au chapitrc de la bofte do vitos-
ses,lâ maniabilité est bonna dans les
trois cas - avec un légù plus pour la
318 sl la l\4i16 - mais, âvec sa pre-
mière trop coune, l'échelonnement
d6la bofts allemande convient mal à
une conduits suf routes vaiées. saut
à monter les intermédiaircs (plus
particulièremerfi lâ seconde] à plus
de 6 000 trlmn !

GON'O,'Iû fro[
S!ftout par rapport aux chiltres

généÉlement notés voilà plùsiours
années, les ésuhats en matièrc d€
consommation traduisent indénia-
blemont une sob é1é plutôt sympa-
thiquo. Ces trois voiturcs qui dépas-
sent 200 chrcno pâruiennont diffci-
lemem à consommer plua da 13 li-
tres/100 km, la Peugeot d avéEnt
cependant la plus goumande des
tlois, ce qui n'est guère étonnant
étânt donné sos psdormancos.

coilponfE''E[l
eilEn L

L6s Blllw sont largemont considé-
rées comme le prctotypo même de
la propulsion sponive, avec toul ce
que cels peut sous-èntendrc de vi-
vacité dans les réadions aù volant et
de technicité de conduits à grande
vitesse. Considér66 comme telle. la
318is conospond padâitsment â cs
schéma, tout en étâm c€pondanl
lacile ot agréable à conduird pôui le
conductour quin6 vsut pas touiours
rouler lê outaau entf6los donts, Ells
est généÉl€m6m neulG, lafomÊnt
sousvtrcuse, et sut l0 s6c toul 3u
moins, elle ne s'embarque jamais
dans dos tendances dângereuses â

Cela étant dit, Peugeol a réalisé
l'exploil - renouvelé 6n mieux en-
cors avoc la 605 - dê concovoir lno
traction avant q!i, sâns abandonnor
les avantagss tradilionnsls de la ior-
mulo 6n tant que facilil6 d€ conduite,
est paruenue à se montrcr aussivive
st pécjso au volant qu un€ bonns
propulsiol. A cet égad, lâ voiture a
encofe progrcssé depuis l'adoplion
das jânt6s de l5 pouces.

La susponsion de lâ voiturc de
Sochaux éalise pourson compte un
compromis assez subtil entrc la te-
nue de rcute et lg contort, avsc uns
légère prépondérance accordéo à la
stabilité, c'€st vrai, mâis aussi avec
lne maestda globale au nivoa! do
laquellê BÀ/lW n'est pôs paru6nu à s6
hisser, quelle que soil la qualité du
travail accompli sû la 318is.

Bion qus la Renauh 21 soit indé-
niablamsfi une voiture strc et
confonable, olle évolue toutefois un
ctan au.dgssous d6 sesdoux concur-
Éntos, av6c uno lgnoancg au sousvF
rage unpeu plus accusés, lne dirsc-
tion légèremefi plus p&euse, un
roulis souvent plus marqué et une
adhérence moins convaincante.

La direction de la 8l!lw souflre, en
dépit de sa démuftiplication vadable,
d une démuhiplication trop gEnde
daîs les faibles angles de braquage
et aussid un légermânque detenue
ds câp ên ligne droite à grande vi-
tosse. Le volant do la l\4i16 ost au
contrairê sans roproches ot la 21 ost
également agÉable âvec, accessoi
rement, quelques éactions sur mé-
diocre revêtement,

Les trois voitures frcinênt efficâ-
comont, avsc un équilibr€ qui est
fonction de la qualitéde leursuspen-
sion. Cêla étant,letouchor d6 pédâle
do la 405 ost, âu prcmier contact,
moins agféable que sur la 318 et lâ
21, lâ puissânce d'assistance ne se
manilestant que progressivement,
obligeant de la sone le pied droit à
s6 livrù dans les frcinages à vitesso
moyenn6 à unê sprte ds dgulation
compensatrice,,, La voiture de so-
chaux est par contre la seule à pro-
poser en sé e un sntiblocage I

Autro avanlags pour l€s deux
lÉnçais6s, l6urs jantss ds quinzs
polcos, largss ds 6,5 poucss st
chausséos d6 185/55 surbaissés sur
la Rsnauh 21, alors qus lâ 318 se
contente en sé e de 14 pouces,

PNE'EMAfIOII
Ef ÉOUTPETENr
Progressivsment aplati au gré

d'un€ évolution esth&ique pru-
denle, le mutle BIVW a su conserver
son auréole d'agressivité et la 318en
bénélcie d'autant plus quê sonbeâu
spoiler accontuo encore .son image.
De son côté, la silhor/stle d6 lâ 405
a su rapidemem se laill€r une bonne
place au soleil, mi€ux qus la 2l qui,
dopuis p6u, a du moins l'avanlage
d ètre accessiblo en quatro ou cinq
p0rt€s,,,

lntérieursment l'allemande èr.hibe
Lrn style de planche ds bofd qui tuit
maintenant offce ds référsncs. A co
point de vue, lâ 405 ns psut pas
luttff €t moins encof€ la 21 dont le
tableau de bod quelqu€ peu kit$ch
dsmands à êtrê sédg$emont remâ-
nié.ouoiqu il€n soit, lâ présentâtion
générale do la 318 représente cer-
tâinemont un€ lrès s6rieus6 incitô-
tion à l'achat.

En dépit ds son prostjgo, l'équi-
pemenl de la BI\,W southe. par rap-
port aux d€ux voitures trançaibes, do
quelquos lâcun€s. Pas d âccoudoir
central arrière, de temporisation des
plafonniers (405), d'essuieglaces à
cadence vâfiable (405), de lèvê-gla-
ces âutomatique conducteur (21),

IQUrPIMINIS
Accoudot osnùal avant

Air condhionné
arumêcig.rc 'riàrc

art€nnè ér€dJiqu€

RérÉvi'êr €ii. .ôté i6se€,
Féolôblê d. ridÉri€ur

Dosi4 àrièrc lEolionné
Eclaûd!€ d0 cofh€

du morour
dê la boirê à gâ.rs

E ldûàs€ rmpor 3é
Esui€'lrâæ à dêùx fiâ3ss 1 intohôent

Jalowiêârlarè

MrôÎ ds cou^oisie
odind.ur dê bord

Prôi€d€u6 antibouillod

R6sl€sê dæ poifts d-ândâ€6 de ænnuFs
Réslas€ du rlès€ oondud€ur €n haurêur

Fésl€s..ddio aulou rôus l. vôlâd
Fhéodd d3 tabloau d6 b.rd

sFors do hdure .wnr d êniéÉ
T€mpâdorê prcgEmmâblq

Trapp. prdaoé{adio
v.rcù ll6s. c.dfâliêa dê5 pôn€s

du cott.
6hhand€ à din.

Mdâ-pochos d€nr c€nral



tATICHNIQUI
d'odinateur de bord (21), de poims
d'ancrage des céinturcs églables,
de réglages râdio au volâfi (21), de
spotsde ledure avant, de réglage de
température progÉmmable ou de
commande à distance du vefiouil-
lage central.

L examen dgs lemps de démon-
tage démontrc la simplicité d'entre-
rien de la voiture allemande mais, en
revanche, saut ên ce quiconceme le
tiltre à huile, le pdx des divels élé-
ments mécaniques de la 318 est
vraiment rès élevé par rapport à
Peugeot et à Renault.

Lexamen de la listo des options
pemet égalgmgfi ds mieux appré-
crer la politique commgrciale prati-
quée par lês trois mârquos. Ainsi, le
climatiseur de la 318 vâut onvircn
5000lrancs de plus que celui des
deux françaises, De même, le toit
ouvrcnt électriqu€ de l allemande est
deux fois plus cootolx quo celui de
a 405 mais son antiblocâge est
moins cher qus celuide la 21,la405
otfrânt ls mêm6 équipement en sé-
e... Enfin, Pougsol propose une

option groupée cui/lève-glaces ot
appuie-têle à |arièfe relatavement
avanlageuse,
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Ttp. (c-yrindrcs)

Digp.fiion

SouFâp8! pâr c-r,lindrc
arbrê É câmæ l€Narn€m6n0

Alim€d61ion/olluma€o

cvlindré€ (cml
Aléso. x coue (mm)
Fappon vobmér quê
té0imê m, (t/mn)

Puisncs (ch à r/mn)
C.!pl. mân (mks à l/mn)

Pvissan@ âu liré (ch)
côûpré 3u rtù. (.nko)

I906

aEaoDYiraMrouF
1,46

?otD3
ror.r(ksl

RéÉnh on avlaF (%l
8àpport poids/puissncê (kolchl

1124

3,3

196/66 R 14H lSs/6O B 15 V 135/55 R 15V
61/}J Éâniâgâ légâr 6J 16 âllias€ lésff 6ll2J 16 alliêqo léssr

cHASStS-tiA[SMrÊSrOf,
soêp.n.ion avànr

rrcins eanr (diâmàr6 €n mm)

Bofiê d€ lh.rss
vit6e à 1 0æ t/mn €n 5' 0m/hl

Résdoù d 6son@ {ilros)
32,6CONCLUSION

lMa conclusion seaa relativement
simple. Avec sa 318is, BIVW a incon-
lestâblement réussi à lancer sur le
mârché lrançais une voiturc dont le
pix de vente n'eg pas supéfieurâux
réalisâtions tÉnçaises de puissance
comparable, cela avec I indéniable et
incomparable argument d une image
de marque sponive et luxueùse à la
Toas, ce qui devÉit contribuer à ten-
ter un large Public.

Cela étant dit, lâ logique pure ne
laisse pas appamfue un avantage
déterminafi de la voiture allemande,
La 405 [Ii1ô est aussi agréable à
conduie et au moins âussi sûre,
avec Iavâmâge de cotts d exploita-
tion plus faibles mâis Iinconvénient
d une présentation quand même
moins tenrânre. an&é cosla

de h BMw kil
otrce de

à l'r gMw.

MAINTINNCI ET PIICIS DITACHIIS
PEUOEOÎ

2l txl

7,2
MAlrlD'OEUvRE lh{rq)

Dépôsæpos md.or
Oépos r.po$ bofi6 d€ ùlôsrèg

Rêhpbc.m.fldê|'êfrbrâÈg€
Fôhplôcmod plaquonos fl ad

Fsmplêcâmâd dê r'éch3pp€néôr

3,3

2.3

Pirx r,Î.c.t
Echms6 dandad molsur

Oour dilqù6 dà lruiN &art

O€ux amonG$u6 riôrc
Echâppân€rt 6mplâr

Filto â huil.

21539 16  753
11123 3495 5  920

533
410 244 1SO
1As9 335 6€a
6406 2106 2446
,4€ 63 '16
6470 r 660 1?04

ErrnsnEr6ÂhaitlrEs
Espô@m€d dss vidansos

Aévlsions ou contôlos

G€Ediô ânriarosion
NohbÉ dê 3u ccu Ed$ (FEncsl

do concossonnan€s lF Bncsl
d 3qêtu (FEncâ)


